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Des ensembles aquifères complexes et discontinus 

 

Le bilan des connaissances des alluvions de l’Arve et du Giffre met en exergue la complexité 

du fonctionnement hydrogéologique de ces vallées qui ne constituent pas un ensemble hy-
drogéologue homogène (une seule nappe), mais un ensemble complexe d’aquifères et de 

nappes discontinus. 
En tête des vallées, les graviers et sables aquifères sont très épais, avec une réserve en eau 

conséquente et une très bonne recharge. Ces aquifères sont cependant exploités partielle-

ment en amont de Sallanches car la qualité naturelle de l’eau se dégrade au contact du 

substratum encaissant (présence d’arsenic et de sulfate). 

Les deux gros cônes de déjection du Giffre à Marignier et du Borne à Saint-Pierre-en-

Faucigny constituent également de très gros réservoirs sablo-graveleux épais et bien alimen-

tés par les pertes des rivières en amont. Ils sont parfois protégés par une couche d’argile in-

tercalée dans les alluvions grossières. Malgré l’urbanisation croissante, ces deux zones consti-

tuent des aquifères biens exploités par les collectivités. Dans la basse vallée de l’Arve, les 

aquifères exploités par le syndicat des Rocailles (Puits de Scientrier) et d’Annemasse (Puits 

d’Arthaz-) sont des sillons profonds recouverts par une épaisse couche de moraine argileuse. 

Actuellement, la croissance galopante de l’urbanisation dans la basse vallée de l’Arve 

montre la limite de l’exploitation de ces zones pompées en limite ou au-delà de leur capaci-

té naturelle de renouvellement.  

Les alluvions grossières du Giffre entre Taninges et Samoëns, n’ont encore pas été testées par 

des forages et des pompages d’essai, mais présentent un très fort potentiel quantitatif. 

Les alluvions récentes du lit majeur de l’Arve sont constituées d’alluvions grossières mais peu  
épaisses (+/- 5 m). L’incision du lit de l’Arve a provoqué une baisse généralisée du niveau de 

base des écoulements, et un drainage de la nappe par l’Arve. Seuls les puits de Cluses et de 
Marnaz sont exploités dans la nappe d’accompagnement de l’Arve, car les alluvions sont un 

peu plus épaisses.  
 

Les ressources aquifères hors alluvions sont assez diverses à l’échelle du territoire du SAGE, 

mais inégalement réparties en quantité, qualité et disponibilité pour les populations et ce 

malgré des précipitations abondantes. 

Les sources dans les massifs granitiques sont très dépendantes de la fracturation du rocher, 

mais sont de bon débit, car bien réalimentées par la fonte des neiges. Au contact des filons 

métallifères, ce sources sont parfois chargées en arsenic. Les massifs calcaires (Borne, Aravis, 

Platé Haut-Giffre, Salève) sont karstifiés, avec des plateaux secs (Flaine) et  quelques résur-

gences à gros débits (sources de Chez party à Magland) dans les vallées. L’eau n’est pas 

filtrée, et le karst est très vulnérabil ité aux pollutions imposant des traitements couteux.  

Les autres ressources sont généralement de débit assez faible, en particulier  dans l’arrière 

molassique Rochois et Genevois. Les sources y sont nombreuses mais les débits sont très 

faibles  et sensibles aux étiages. 

La nappe du Genevois constitue l’autre ressource majeure en alluvions pour la basse vallée, 

mais à gestion stricte des volumes prélevées avec le Canton de Genève. Cette nappe est 

réalimentée artificiellement par les eaux traitées de l’Arve pour compenser le déficit quanti-

tatif observé à la fin des années 1970. 
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DES PRELVEMENTS EN NAPPE ESSENTIELLLEMENT TOURNES VERS L’EAU POTABLE 

 

Le volume annuel prélvé dans les nappes pour l’eau potable est de 9 milions de m3, toujours 

en complement des ressoucres gravitaires et en  égale proportion. 

Les prlevement d’eau en nappe pour l’indsutrie ne rentrent pas en concurrence directe 

avec l’usage eau potable, avec 6 % des prélevements annuels (tendance à la baisse ces 10 
dernières années). Il en est de même pour l’usage agricole estimé au même ordre de 

grandeur, avec une préssion sur la nappes surtout dans les zones de maraichage. 

 

La qualité de l’eau est encore globlement bonne, mais se dégrade dans certains secteurs, 

comme à Cluses du fait de l’acvité industrielle. 

Le devleoppement galapant de la géothermie est très inqietant, en particulier pour les 

sondes géothermiques verticales (ou sondes sèches), sans prélevement d’eau, mais 

menaçant la qualité des eaux souterraines par des forages mal conçus et qui peuvent 
constituent un vecteur de transfert de pollution entre la surface et les nappes en profondeur. 

L’absence de démarches administratives contraignantes, de contrôle sur le terrain et 
d’encadrement de la profession de foreur entraîne certaines entreprises peu scrupuleuses à 

construire des ouvrages à bas coût, ne tenant pas compte des bonnes pratiques 
respectueuses de l’environnement.  

LES ZONES STRAGIQUES POUR L’EAU POTABLE 

 

Huit zones ont été définies comme stratégiques, dont 7 actuelles pour partie exploitées pour 

l’eau potable et une future dans la vallée du Giffre. La nappe du Genevois est une nappe 

stratégique, en dehors du cadre de l’étude des alluvions de l’Arve, mais dont l’extension 

passe sous la plaine alluviale de Gaillard-Etrembières.  

Quatre autres secteurs répondent également aux critères d’aquifères stratégiques futurs mais 

nécessitant des investigations complémentaires : alluvions profondes de la banquette 

d’Arenthon et Amancy cône Foron en aval de la Roche,  alluvions de l’Arve entre Sallanches 

et Cluses  et alluvions de l’ombilic de Chamonix-les Praz. A la marge, le cône de déjection de 

Scionzier, (déjà fortement urbanisé) pourrait constituer une cible aquifère intéressante. 

A l’intérieur des aquifères stratégiques, les enjeux pour la gestion et la protection des nappes 

vont varier en fonction de la nature des aquifères, de leur protection intrinsèque, de leur 

fonctionnement, mais aussi en fonction des activités humaines qui pourraient constituer une 

menace sur les aquifères. Des zones à enjeux sont proposées selon l’état des connaissances 

actuelles, comme base technique à la discussion locale qui suivra ainsi que la réflexion de la 

CLE sur sa stratégie et son choix de niveau d’ambition au sujet des nappes souterraines. Ces 

zones à enjeux seront validées en même temps que le choix des mesures (Phase 3) qui leur 

seront appliquées durant la réflexion sur la stratégie du SAGE en 2014, 
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Nom de l’aquifère Type Potentiel et marge d’exploitation 

Alluv ions du Giffre Vallée du Giffre entre 

Samoëns et Taninges  
Futur 

Très importante, non encore exploité, faible pres-

sion anthropique 

Haute vallée de l'Arve secteur Tour-

Argentière – Les Chosalets  
Actuel 

Importante (augmentation possible de la capacité 

de pompage actuelle), absence d’arsenic 

Ombilic de Chamonix les Houches – 

Clair temps  
Actuel 

Importante (augmentation de la capacité de 

pompage actuelle), en l’absence d’autres res-

sources stratégiques en alluv ions exploitables en 

aval  

Cône du Giffre à Marignier et futur Actuelle (et futur) 

Très importante (à minima doublement de la ca-

pacité de pompage actuelle), dégradation de la 

qualité des eaux à maitriser  

Cône du Borne à Saint-Pierre  Actuel 
Potentiel déjà sollicité sur 4 zones de captage, 

marge restante encore importante 

Sillon profond de Scientrier  Actuel Inexistante, actuellement en surexploitation 

Sillon profond Arthaz  Actuel 

Probablement une marge d’exploitation restante 

(à définir) ou proche des capacités maximum de 

pompage 

PROPOSITIONS D’ACTIONS A VERSER AU SAGE 

La proposition d’actions est une étape dans la réflexion pour la rédaction du document final 

du SAGE, qui fera l’objet d’un travail spécifique de concertation et d’approbation par la CLE 

en 2014. Les 4 axes retenus comme orientations des programmes d’actions sont les suivants : 

- A : Préservation de la qualité des ressources des nappes 

- B : Gestion quantitative des eaux souterraines 

- C : Poursuite de l’acquisition des connaissances 

- D : Communication, sensibilisation et concertation 

Les programmes d’actions sont détaillés en fonction de l’état de connaissance sur le fonction-

nement des aquifères et les enjeux spécifiques de chacune des zones : 

- Des enjeux de gestion quantitative de la ressource  (pression des prélèvements, par-

tage de la ressource); 

- Des enjeux de dégradation de la qualité des eaux liées à l’activité anthropique 

Une des conséquences indirectes, c’est l’opportunité de prospecter des zones qui ne présen-

taient pas d’intérêt par le passé mais qui présentent aujourd’hui un intérêt comme ressources 

complémentaires ou de substitution. 
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Aquifère Objectifs Programme d’actions Priorité 

Nappe du            

Genevois 

Reconnaissance de la terminai-

son de la nappe Protection de 

la nappe 

Reconnaissance de l’aquifère Forte 

Sillons d’Arthaz 

Reconnaissance de l’aquifère, 

protection de la nappe, ges-

tion quantitative 

Reconnaissances complémentaires de 

l’aquifère et étude comportementale détaillé 

commune aux secteurs des Nants et des Moulins 

Forte 

Sillon de                 

Scientrier 

Reconnaissance de l’aquifère, 

protection de la nappe, ges-

tion quantitative 

Reconnaissance détaillée de la structure de 

l’aquifère et étude comportementale avec 

recherche des zones et limites de réalimentation 

Très forte 

Banquette 

d’Arenthon-

Amancy 

Reconnaissance de l’aquifère 
Reconnaissance de la structure et la productiv i-

té de l’aquifère 

Moyenne à 

forte 

Cône du Foron 

de la Roche 
Reconnaissance de l’aquifère 

Reconnaissance de la structure et la productiv i-

té de l’aquifère 
Moyenne 

Cône du Giffre à 

Marignier 

Reconnaissance de l’aquifère, 

protection de la nappe, ges-

tion quantitative 

Reconnaissances complémentaires de 

l’aquifère et étude comportementale détaillé 

Recherche de l’origine des solvants chlorés 

Très forte 

Alluv ions du 

Giffre en amont 

de Taninges 

Reconnaissance de l’aquifère, 

gestion quantitative 

Programme de reconnaissance spécifique pro-

posé par la RDA suite à l’étude géophysique (sur 

les 3 zones à enjeux de niveau 1) pour tester la 

capacité de la nappe et a qualité 

Très forte 

Cônes de déjec-

tion de Vougy, 

Marnaz et                

Scionzier 

Reconnaissance de l’aquifère Reconnaissance d’un aquifère exploitable 
Moyenne à 

forte 

Alluv ions de 

l’Arve entre Sal-

lanches et     

Magland 

Reconnaissance de l’aquifère 
Reconnaissance de la structure et la productiv i-

té de l’aquifère 
Moyenne 

Alluv ions de 

l’Arve à Servoz 
Reconnaissance de l’aquifère Reconnaissance d’un aquifère exploitable Moyenne 

Alluv ions de 

l’Arve aux 

Houches 

Protection de l’aquifère Etude comportementale de la nappe Forte 

Alluv ions de 

l’Arve dans 

l’ombilic des Praz 

de Chamonix 

Reconnaissance de l’aquifère 

Connaissance de l’aquifère 

Reconnaissance de la structure et la productiv i-

té de l’aquifère 

Moyenne à 

forte 

Alluv ions de 

l’Arve dans 

l’ombilic 

d’Argentière 

Gestion quantitative et qualita-

tive 

Reconnaissance de la structure de l’aquifère 

Etude comportementale de la nappe 

Forte 
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